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l sourit. « Vous savez j’ai fait l’ef-
fort de mettre des baskets ce ma-

tin... » Mokhles Lakhdadi, cloué
dans un fauteuil par la faute d’une

sclérose en plaques progressive, dia-
gnostiquée en 2011, a plutôt l’habitude

de vivre pieds nus, ou en chaussettes.
« Ben oui, je n’ai pas la force d’enfiler

des chaussures et encore moins de fai-
re des lacets.» Ce détail posé, le quoti-

dien du trentenaire tend à devenir de
plus en plus invivable ces derniers

mois. « Je suis locataire, depuis

dix ans, d’un appartement à Las Re-
bes, pas très loin de l’avenue du Père-

Soulas. Mais ma maladie et son évolu-
tion rendent les choses vraiment diffi-

ciles.»

Car si Mokhles s’est bien débrouillé

pour faire adapter son véhicule, le reste
n’a pas suivi. « Il y a d’abord les sept

marches à l’entrée de mon apparte-
ment. Voici deux ans, je pouvais enco-

re me débrouiller pour marcher, désor-
mais ; là, je ne peux que ramper... et

me faire mal aux mains et aux bras
sur le béton. Parfois, c’est presque di-
gne de Moïse!» Le miracle, le vrai, est à
chercher du côté des voisins de Mo-
khles. « Dès qu’ils entendent le bruit de
ma voiture, ils sortent la tête et vien-
nent ensuite m’aider à monter. Sou-
vent, ils me portent littéralement.»

« Parfois, c’est presque
digne de Moïse ! »
Mokhles Lakhdadi

Une fois dans son appartement, Mo-
khles doit encore gérer, comme il le
peut dans un environnement hostile car
inadapté, les gestes du quotidien. Accé-
der à sa baignoire devient ainsi, par
exemple, une épreuve de force. «Mes
demandes de relogement sont en atten-
tes chez ACM et Hérault Habitat de-
puis deux ans.»

Certes, les deux bailleurs sociaux ont
fait quelques propositions au papa qui
doit penser à garder une chambre pour
son garçon de 5 ans et demi qu’il ac-

cueille régulièrement. « On m’a parlé
d’un T2 à Grabels et d’un autre sur
Aiguelongue. Le premier était trop
loin et le second était, encore, un faux
rez-de-chaussée avec sept marches
pour y accéder.»
Du coup, Mokhles a poussé la porte de
l’association Justice pour le Petit-Bard,
qui a obtenu un rendez-vous d’urgence
en mairie. « Robert Cotte, président
d’ACM, et Sabria Bouallaga, adjointe
déléguée au quartier Cévennes, nous
ont reçus, détaille Khalid El Hout, mem-
bre éminent de l’association. Sur ce dos-
sier, on veut jouer le jeu de l’informa-
tion même si on nous demande un peu
de pallier les carences des assistances
sociales.»
Reste que l’entregent a du bon. « Le cas
de Mokhles a des chances d’être étudié,
en urgence, lors de la prochaine com-
mission d’ACM dans le courant de la
deuxième quinzaine d’octobre.» Nou-
veau sourire du papa en fauteuil. « J’es-
père, j’espère.»
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La sixième édition de la jour-
née dite éco-citoyenne, organi-
sée ce jeudi par les élèves in-

génieurs de Polytech, sera sen-
siblement différente que par

le passé. « Vu le débit encore
important du Lez, nous ne ra-
masserons pas la jussie», dé-

taille Joffrey Mendras, élève
ingénieur responsable de la

communication de l’initiative.

Cette année la petite flotille
d’une quinzaine de canoës et

les 120 élèves ingénieurs en
sciences et technologies de

l’eau ne feront donc pas la
chasse à la plante végétale
aquatique menaçant le bon

état écologique du fleuve.

«Mercredi matin, nous

avons fait une reconnaissan-
ce de la zone, soit un espace
de part et d’autre du pont de

la République, près de l’hôtel
de ville. Nous y avons repéré
beaucoup de déchets divers,
amenés sur les berges par la
crue. »
Or donc, ce jeudi, de 10h à
17 h, les volontaires se relaie-
ront sans discontinuer.
« Nous avons prévu dix grou-
pes, d’une douzaine de per-
sonnes chacun. Nous ac-
cueillerons aussi cinq ou six
classes de CM1-CM2 venues
des écoles du quartier.» Une
leçon de choses écologiques
grandeur nature. Soutenue no-
tamment par le Syndicat du
bassin du Lez (Syble), l’asso-
ciation Montpellier Eaux-Vi-
ves, la Ville et l’Agglo, l’action
connaîtra un point d’orgue of-
ficiel vers 15h30. « Des élus
sont attendus.»

F. M.

Les rives du Lez
nettoyées en canoë
Port-Marianne ❘ Une action citoyenne
ce jeudi par 120 élèves ingénieurs.

VOISINAGE

Le parcours d’obstacles
quotidien de Mokhles
Cévennes ❘ Atteint d’une sclérose en plaques, il réside dans un
appartement inadapté, rendant sa vie de plus en plus difficile.

■ Les bénévoles ne ramasseront pas la jussie mais les déchets du Lez.

Cévennes Polynésie
à Saint-Exupéry
Grande fête de rentrée à la
MPT Saint-Exupéry
ce vendredi 3 octobre, à 19h,
sur le thème de la Polynésie.
Le public est invité à partager
un cocktail les pieds dans le
sable aux sons des rythmes
polynésiens ! Ce rendez-vous
festif est lié à l’exposition
proposée avec l’association
Lumière d’étincelles
Voyage en terre Maori.
MPT Saint-Exupéry,
130 allée du Briol.
Accès libre mais réservation
conseillée : 04 67 47 30 90.

Port-Marianne Bal
des vendanges
L’association Lève-toi et
danse! propose des stages
d’accordéon diatonique,
de tambourin et de danses
d’Italie du sud. Un trio de
découvertes prélude à un bal

des vendanges occitan et
italien du sud. Tout ça est
prévu le même jour, samedi
11 octobre à partir de 9h30
(pour les stages) et 20h30
(pour le bal). Les groupes
Fai deli (alias Épuise-les !)
proposera un répertoire
enraciné dans la culture
occitane. Il sera suivi de
Terminal Traghetti qui allie
la magie des tarentelles
italiennes aux valses scottish.
MPT Mélina-Mercouri,
842 rue de la Vieille-Poste.
À partir de10 € sur inscription.
Contact : 06 23 89 46 56.

Hôpitaux-fac Livres
et artisanat
À l’initiative de l’association
Faso-savoirs sont proposées
une braderie de livres et une
vente d’artisanat burkinabé
lundi 13 octobre (10h-19h) et
mardi 14 octobre (10h-19h).
Maison des étudiants de
l’université Paul-Valéry
(près du resto U Vert-Bois).
Contact : 04 67 92 66 85.

■ Devant la volée de marches de son appartement, Mokhles n’a guère le choix : se faire porter par des voisins ou ramper comme il peut !
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